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Ephésiens 5.1-20 : quelle réponse au don de l’Esprit Saint ? 

 

 

Danielle Drucker, pasteur de l’EEL de Saint Genis Laval (69) 

Dimanche 24/05/2015, fête de Pentecôte. 

 

Ce dimanche est celui de la fête de Pentecôte, aussi appelée dans la Bible fête des 
Semaines (ou Chavouot en hébreu), des Semaines car elle se situe sept semaines 
après la Pâque. Sept semaines, c’est 50 jours d’où le mot grec de « Pentecôte ». 

Ce dimanche nous permet donc de nous souvenir d’un évènement historique 
capital survenu le jour de la Pentecôte qui suivit la Pâque au cours de laquelle 
Jésus est mort et ressuscité.  

C’était à Jérusalem, probablement en l’an 30. Les pèlerins affluaient depuis toute 
la Palestine mais aussi depuis la diaspora du fait de la fête. Alors s’est accomplie 
la prophétie de Joël, à savoir, le don par DIEU de l’Esprit Saint sur 
chacun/chacune des disciples de Jésus-Christ. Cet évènement est décrit au 
chapitre 2 du livre des Actes. 

Depuis lors, nous vivons ce que l’apôtre Pierre a prêché en ces termes : 

« Changez (repentez-vous), et que chacun de vous se fasse baptiser au nom de 
Jésus-Christ, pour que vos péchés vous soient pardonnés. Alors, vous recevrez le 
don du Saint-Esprit. Car la promesse est pour vous (les pèlerins Juifs alors 
présents), pour vos enfants, et pour ceux qui vivent dans les pays lointains, tous 
ceux que le Seigneur notre Dieu fera venir à lui» (Ac 2.38-39) 

 

Ainsi, depuis ce jour mémorable, chaque personne qui reconnaît son état de 
pécheur et prend la ferme décision de vivre conformément à la volonté de DIEU, 
reçoit le don du Saint Esprit. 

Alors, ce matin, je vous invite à une lecture dans la lettre de Paul aux Ephésiens. 
Une lecture qui nous parle de la juste attitude que nous devons développer en 
réponse au don de l’Esprit Saint. 

 

Lecture : Eph 4.17-5.1-5 et 5.15-20 
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1- Recevoir le don de DIEU 

Devenir chrétien, c’est d’abord changer de statut, et même de statut juridique, 
puisqu’on quitte l’état de révolté contre DIEU, de séparé de DIEU à cause de notre 
péché, pour celui d’enfant bien-aimé de DIEU. Ainsi nous ne devenons pas des 
serviteurs écrasés par l’autorité d’un maître lointain et implacable, mais nous 
sommes hissés au rang d’enfants, nous sommes appelés à vivre en pleine 
confiance sous le regard d’amour de notre Père céleste. En Christ, nous sommes 
enfants bien-aimés de DIEU. Là est désormais notre identité et c’est fondamental. 
Nous devenons des hommes nouveaux, des femmes nouvelles. 

 

Mais il n’y a pas que notre statut qui change puisque toute notre pensée est 
destinée à être renouvelée par l’action de l’Esprit Saint, à être changée quant à son 
orientation. 

Le don de l’Esprit est donc un cadeau de DIEU, fait lors de notre conversion, mais 
encore faut-il que nous l’acceptions pleinement. C’est comme lorsque nous 
recevons un cadeau pour notre anniversaire ou les fêtes de fin d’année : nous 
pouvons dire un « merci » de politesse et mettre le cadeau au fond d’un placard, 
voire (de nos jours) le vendre sur internet, parce qu’en vérité il ne nous plaît guère 
ou que nous n’avons pas envie de l’intégrer à notre façon de vivre au risque de la 
changer. Au contraire, nous pouvons accepter ce cadeau et réorganiser notre vie 
afin de nous l’approprier pleinement. 

Ainsi, le don de l’Esprit par DIEU doit être complété par une attitude active de 
notre part : celle de l’accueillir et de lui laisser toute la place afin de se laisser 
transformer par lui. Notre Créateur ne nous considère jamais comme des robots ! 

 

Et puis Paul nous exhorte à nous laisser constamment remplir par l’Esprit : cet 
accueil de l’Esprit est une action continue, durant toute notre vie ; ce n’est pas un 
évènement ponctuel. L’Esprit est comme une eau vive que nous devons recueillir 
chaque jour, dont nous devons nous abreuver quotidiennement. Les alcooliques 
vivent dans la dépendance du vin ; nous chrétiens, nous vivons dans la dépendance 
de l’Esprit. Mais si l’emprise de l’alcool conduit à une vie de désordre et à la 
destruction du corps, l’emprise de l’Esprit conduit à une vie ordonnée selon la 
volonté du Seigneur et à la résurrection de notre corps pour la vie éternelle. 

Dieu agit en nous par son Esprit et il nous demande de collaborer avec lui de façon 
constante. Il y a cette image de la plante : par sa puissance, le Seigneur nous donne 
la graine d’une vie nouvelle en nous accordant son Esprit lors de notre conversion 
et il nous accorde aussi l’eau quotidienne nécessaire au développement de cette 
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graine, mais à nous de prendre toutes les dispositions pour que cette graine puisse 
s’épanouir en une belle plante, ceci en lui apportant la lumière et l’engrais 
nécessaires, en retirant les mauvaises herbes qui risqueraient de l’étouffer, bref en 
lui évitant un environnement destructeur. 

Avec notre texte de ce matin, nous entendons l’apôtre Paul expliquer ce qui relève 
de notre responsabilité de chaque jour pour le développement de notre vie 
nouvelle, autrement dit pour que l’Esprit Saint ait la liberté d’agir en nous, pour 
que nous n’attristions pas le Saint Esprit de DIEU, d’autant qu’il est la marque/le 
sceau de notre état de racheté, d’homme et de femme nouveaux. 

 

 

2- Une vie selon l’Esprit pour l’homme nouveau/la femme nouvelle 

Les recommandations de Paul pour une vie selon l’Esprit sont nombreuses dans 
notre passage de ce matin. Je vous propose de les regrouper de la façon suivante : 

- avoir une vie dirigée par l’amour ; 

- avoir une vie baignée par la lumière de Christ ; 

- avoir une vie résonnante de louanges à DIEU. 

 

Avoir une vie dirigée par l’amour 

Cela peut nous sembler une évidence puisque le premier commandement de DIEU 
est celui de l’amour pour lui et le second commandement, qui lui est semblable, 
est celui de l’amour du prochain comme soi-même. Mais est-ce que nous le 
vivons ? Est-ce que ce qui nous anime est la recherche de la joie de DIEU et de 
celle de notre prochain ? 

Lors du Synode de notre Union des Eglises Evangéliques Libres, qui s’est tenu il 
y a quelques jours, durant la période de l’Ascension, nous avons beaucoup discuté 
du droit et du devoir de parole de nos Eglises dans le débat public. C’est Louis 
Schweitzer, professeur d’éthique à la FLTE, qui était l’orateur principal. Il a 
relevé à juste titre que nous, chrétiens, avons un droit et un devoir de parole au 
sein de la société dans laquelle nous vivons, notamment pour dénoncer le mal. 
Toutefois, cette parole doit s’accompagner d’actes dirigés par l’amour.  

Il a pris l’exemple de l’avortement et de l’abrogation toute récente des garde-fous 
mis en place par la loi Weil ; ainsi l’avortement qui était regardé comme légal s’il 
s’inscrivait comme un moindre mal au sein de la détresse d’une femme, est 
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désormais un droit comme un autre où tout est fait pour ôter la moindre trace de 
culpabilité. Le droit de conscience jusqu’alors reconnu pour le médecin qui refuse 
l’IVG est désormais remis en cause. 

Certes, les chrétiens ont le devoir de dénoncer avec fermeté le mal. Pour rappel, 
il est estimé entre 200 et 250.000 bébés ainsi éliminés chaque année en France 
depuis 40 ans. Mais ce devoir doit s’accompagner d’amour pour mettre en œuvre 
une autre voie comme celle de l’accueil, de l’aide affective et matérielle pour ces 
femmes. Comme le disait Louis Schweitzer, nous chrétiens, nous devons mouiller 
le maillot afin que notre parole soit vraiment audible. 

 

Paul insiste aussi beaucoup sur le rejet de toute immoralité, des pratiques 
dégradantes sous toutes leurs formes et aussi le rejet de la soif de posséder (qui 
est une idolâtrie). Là encore il s’agit de refuser des pratiques contraires à l’amour 
et au respect, tant de nous-mêmes que des autres.  

L’amour prend soin, l’amour fait vivre et grandir, l’amour console et guérit. Il est 
aux antipodes de tout ce qui ce qui blesse et détruit le corps comme l’âme. Notre 
corps et notre âme, le corps et l’âme de notre prochain. 

 

- avoir une vie baignée par la lumière de Christ 

Cette lumière de Christ, encore appelée dans notre texte « vérité qui est en Jésus », 
correspond à son enseignement transmis par les apôtres ainsi qu’en l’exemplarité 
de sa vie. Notre modèle est Christ.  

En reconnaissant sa seigneurie, nous passons des ténèbres à la lumière, nous 
appelons « bien » ce qui est bien aux yeux de DIEU, nous appelons « mal » ce qui 
est mal aux yeux de DIEU. Comme l’écrit Paul, nous nous revêtons de « l'homme 
nouveau, créé conformément à la pensée de Dieu, pour mener la vie juste et sainte 
que produit la vérité. » (Eph 4.24) 

 

Mais la vie chrétienne n’est pas la simple application d’un code moral de façon 
légaliste. Elle nécessite un travail continu de discernement de la volonté de DIEU 
au sein de nos situations complexes. Nous avons à comprendre ce que le Seigneur 
attend de nous c’est pourquoi nous devons constamment nous laisser remplir par 
son Esprit. Ainsi nous devons passer du temps dans la méditation de l’Ecriture et 
dans la prière. 
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Lors de notre Synode, nous avons voté un vœu pour rappeler notre conception 
du mariage fondée sur les principes bibliques – l’union d’un homme et d’une 
femme – tout en respectant chaque personne dans sa situation et en ayant 
compassion d’elle. La lumière du Christ, la vérité, doit être dite avec fermeté 
mais toujours dans une attitude de respect et de compassion. Ne sommes-nous 
pas nous-mêmes des pêcheurs vivant de la grâce de DIEU ? 
Pour tenir le cap de la vérité dans l’amour, nous avons besoin à chaque instant 
de la puissance de l’Esprit de DIEU. 
 

- avoir une vie résonnante de louanges à DIEU. 

Le troisième type d’exhortation de Paul est celui de l’expression continuelle de 
notre reconnaissance à notre Père céleste, au nom de notre Seigneur Jésus-Christ 
et sous la direction de l’Esprit (5.20). Nous sommes invités à la joie et à 
l’encouragement mutuel.  

Nous ne sommes pas appelés à nous lamenter sur notre triste sort, ni sur nos 
péchés passés et présents, ni sur le triste état du monde. Nous sommes au contraire 
conviés à diriger nos pensées sur ce qui est bon, juste et vrai car cela vient de 
DIEU. 

Je voudrais partager avec vous un cantique du recueil « les Ailes de la foi » sur et 
pour l’Esprit. Il s’agit donc d’une prière. 

 

3- Un cantique de louange inspiré par l’Esprit 

Ailes de la foi, 564 

« Esprit de Dieu, rends-moi l'espérance et la vie, 

Rallume dans mon cœur l'amour avec la foi! 

Que mon âme, au péché cessant d'être asservie, 

N'ait plus d'autre désir que de garder ta Loi. 

 

Esprit de vérité! Que ta vive lumière 

De toute mon obscurité délivre mon esprit! 

Viens des secrets de Dieu m'expliquer le mystère 

Et fais devant mes yeux, resplendir Jésus-Christ. 
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Esprit de force! en toi je puis, dans ma faiblesse 

Du monde et de l'enfer être rendu vainqueur. 

Le péché me poursuit, il m'assiège, il me presse. 

Viens combattre pour moi, triomphe dans mon cœur. 

 

Esprit de charité, fais-moi sentir ta flamme, 

Et du divin amour allume en moi le feu! 

Viens, consumant le mal, purifier mon âme, 

Pour en faire à jamais le temple de son Dieu! 

 

Esprit consolateur, dans mes jours de souffrance, 

Que ton puissant secours ne m'abandonne pas! 

Ranime mon espoir, et que, plein d'assurance, 

Je m'avance, joyeux, au-devant du trépas! 

 

Conclusion 

Qu’en ce jour de Pentecôte, le Seigneur dans sa grâce nous remplisse de son Esprit 
afin que notre vie soit dirigée par l’amour, baignée par la lumière de Christ et 
résonne de louanges à notre Père céleste. AMEN 

 


